
- 147 -

C'est bien! mais je le regrette, vous ne pouvez
pas faire mon affire.

Comme wn visiteur lui en exprimait sa surprise,
attenlu que l'enfant avait de bonnes références, le
marchand lui en exprima sa. penée en ces termes :

- Voilà un jeune garçon qui répond par un - oui
- sec, à toutes mes questions, au lieu (le dire poli-
ment : Oui, mion.sieur i! Dans quels termes répondra-t-
il à mes clients, au bout de huit jours qu'il sera à
mon emploi ?

Nous ne pouvons blâmer ce marchand, bien au
contraire

Ttep.

LA CROIX
Cette revue rédigée dans un excellent esprit méri-

te votre encouragenent. 40 centins par année. Acres-
sez vous : J. U. Bégin. Boîte 26, B. P., Québec.

LE DIABLE ET SAINTE ANNE
" Or, une nuit après matines, et alors que déjà mes

steurs s'étaient retirées dans leurs cellules, j'entendis
tout à coup du côté de la bâtisse un épouvantable
va:cirne : c'était comme le bruit d'une populace
amentée et remplissant l'air de ses cris désordonnés.
Moi, qui n'avais pas oublié les menaces des démons,
je cours tremblante à une fenêtre : je dirige mes .re-
gards inquiets vers l'église ; et que vois-je ? Elle sem-
blait en proie à un violent incendie ; les pierres mé-
nies et les marbres paraissaient brûler et jeter des
flammes. Bientôt cependant je compris que ce n'était
li qu'un vain prestige du démon, jaloux (le faire écla-
ter sa rage, et de montrer ainsi ce qu'il ferait s'il
n'était tenu en bride par une puissance supérieure.
En effet, au sein de ces flammes chimériques, j'aper-
çus un essaim pressé de fantômes voltigeant çà et là
avec bruit, et n'épargnant nul effort pour culbuter
les constructions, et en anéantir jusou'aux derniers
ve-tiges. C'était aux jours où une infinité d'églises


